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INTRODUCTION 

La région de la baie aux Feuilles se trouve sur 
-la rive Sud-Ouest de la baie d'Ungava. Elle couvre une superfi-
ci8  d'environ 750 milles carrés, étant limitée par les longitudes 
69'00' et 69°45' et les latitudes 58°30' et 59°00'. 

On peut atteindre facilement la région par ba-
teau et par hydravion. On peut louer des petits bateaux de pêche 
A Fort Chimo, tandis qu'il se trouve des hydravions au lac Stewart, 
â 3 milles au Nord-Ouest de l'aéroport de Fort Chimo. L'amérissa-
ge peut se faire sur le lac Ballantyne, situé dans la partie Sud-
Est de la région sous étude, â quelque 45 milles au Nord-Ouest du 
lac Stewart, ainsi que sur plusieurs autres étendues d'eau dans 
la région. Des services réguliers d'avion relient Roberval et 
Montreal â Fort Chimo, tandis que des navires se rendent â ce der-
nier endroit durant la saison de navigation estivale. 

Nous avons fait le dressé géologique de cette 
région au cours de l'été de 1958. Les cheminements étaient espa-
cés â tous les trois quarts de mille. Les affleurements sont 
assez nombreux, excepté dans le tiers Est de la région. 

Le tiers Ouest de la région se distingue par 
ses crates et vallées rectilignes disposées suivant une direction 
Nord-Nord-Ouest. Les crates les plus élevées s'élèvent de 300 â 
700 pieds au-dessus des vallées adjacentes. La topographie des 
deux tiers Est de la région est généralement basse et ondulée, 
mais on y voit quelques crates formées d'amphibolite. La crete 
de gabbro sise au Sud-Ouest du lac Céline forme le point le plus 
élevé de la région; elle s'élève a 893 pieds au-dessus du niveau 
de la mer. 

c 
GÉOLOGIE GENERALE 

Dans la moitié Ouest de la région, le substra-
tum rocheux est formé de roches sédimentaires plus ou moins méta- 
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morphisées, de roches volcaniques basiques et de roches intrusi-
ves basiques appartenant â la "fosse du Labrador". Les roches 
métasédimentaires sont constituées principalement de schistes â 
mica et â grenat, mais on y observe aussi de petites quantités de 
roches calcareuses, de formation de fer et de quartzite. 

Les gneiss â microcline abondent dans la 
moitié Est de la région. Ils sont associés â du marbre, â la for-
mation de fer, à des roches ignées basiques et à des schistes trés 
métamorphisés qui sont semblables aux roches de'la "fosse du Labra-
dor" et peut-être du même Age que celles-ci. Certains des gneiss 
â microcline sont du même âge que ces schistes, niais d'autres 
sont peut-être plus anciens et appartiennent possiblement au "so-
cle cristallin" sur lequel les sédiments de la "fosse" se sont 
déposés. 

Toutes ces roches sont d'âge précambrien. 

Tableau des Formations 

Pléistocén 
et 

Récent 
Till, graviers  sable, argile 

Diabase fraîche 

Pegmatite 

Précambrie 

Métagabbro, amphibolite, gabbro tacheté, roches 
gabbro!ques, roches ultramafiques. 
Métabacalte. 
Schiste micacé, schiste grenatifére, schiste à 
staurolite, schistes â cyanite et A sillimanite, 
schiste quartzique, schiste conglomératique. 
Formation de fer. 
Quartzite, conglomérat. 
Dolomie, marbre à diopside, marbre à olivine, ro-
ches â diopside et actinote. 
Gneiss granitique, gneiss â biotite et muscovite, 
gneiss a hornblende et bi.otite2  gneiss a grenat, 
gneiss contenant de l'hyper.sthene. 



SStratigralhie 

Partie Ouest de la Région 

La séquence stratigraphique â l'Ouest de la ban-
de volcanique est assez bien connue, mais elle ne l'est presque 
pas dans la partie Est de la région. Les formations se répètent 
par plissements dans la partie Ouest, mais on observe générale-
ment tout de même des roches de plus en plus jeunes quand on se 
dirige de l'Ouest â l'Est. 

La séquence stratigraphique, du haut vers le 
bas, appara1t comme suit dans la partie Ouest de la région: 

schiste micacé conglomératique (?) et quartzique; 
roches volcaniques, avec de faibles quantités de schiste â 

grenat et â mica (l'épaisseur de cette zone varie de 
quelques milliers â plusieurs milliers de pieds); 

schiste â chlorite, biotite et muscovite et quartzite 
épaisseur: environ 1,000 pieds); 

formation de fer (quelques dizaines de pieds d'épaisseur); 
schiste â chlorite et mica, et phyllade contenant des lits 

et des sous-formations de quartzite et de conglomérat, 
ainsi qu'une faible quantité de laves â coussinets 
(épaisseur: 1,000 pieds); 

schiste et phyllade; 
alternance de lits de schistes et de carbonate; 
schiste vert et quartzite. 

Dans la partie Ouest de la région, les roches 
les plus anciennes affleurent rarement-près de la limite Ouest, 
sur la rive Sud-Est du lac aux Feuilles. Elles comprennent du 
schiste a chlorite, muscovite, quartz, albite et carbonate, de 
couleur vert pale, du quartzite et quelques lits calcareux. Le 
clivage de fracture masque la plupart des structures primaires 
dans le quartzite et les lits calcareux. 

La formation sus-jacente est formée de phyllade 
et de schiste ardoisier interstratifiés avec du carbonate. L'é-
paisseur des lits de carbonate varie communément de quelques pou-
ces â un pied; ces lits sont séparés par des phyllades bien stra-
tifiés qui se présentent en zones d'une épaisseur de six pouces 
A quelques pieds. Le carbonate est, par endroits, plus abondant 
que le phyllade et certaines unités de carbonate ont même plusieurs 
pieds d'épaisseur. Cette formation passe graduellement vers le 
haut A des phyllades et des schistes ardoisiers ne contenant pas 
de lits de carbonate. Un schiste ardoisier légèrement calcareux, 
de couleur noir bleuâtre, en cassure fraîche, et brun rouille fon-
cé, sur les surfaces altérées, est un élément commun. Au contact 
des filons-couches de métagabbro, les roches se sont transformées 
en cornéennes finement feuilletées, de couleur blanche et vert pâ-
le. Il nous a été impossible de déterminer l'épaisseur de ces 



trois formations inférieures par suite de la répétition des lits 
par plissements. 

La quatrième formation (ou sous-formation) 
est composée de quartzites et de quelques conglomérats interstra-
tifiés avec des phyllades et des schistes A biotite, muscovite et 
chlorite. Les quartzites sont moins abondants que les phyllades. 
Ils sont généralement assez purs, mais certains contiennent de 
fortes quantités de chlorite et de muscovite. Ils se présentent 
souvent en unités dont l'épaisseur varie de quelques pieds jus-
qu'A environ 250 pieds. Les quartzites abondent au Nord du lac 
Larochelle et dans la vallée sise au Sud du lac Raymond. 'A ce 
dernier endroit affleure une épaisseur de plus de 900 pieds de 
quartzite et de phyllade et, comme il y a d'autres quartzites 
vers l'Ouest, il se peut que la formation dépasse 1,000 pieds en 
épaisseur. Le conglomérat se présente en lits et en lentilles 
ayant de quelques pouces A plusieurs pieds d'épaisseur. Les cail-
loux de quartz d'un demi-pouce de diamètre sont communs et l'on 
en trouve quelques-uns qui ont jusqu'A 2 ou 3 pouces. On remar-
que aussi la présence de quelques petits cailloux de dolomie. 
Nous avons observé une épaisseur de quelques dizaines de pieds de 
laves porphyriques en coussinets sur la rive Ouest d'une petite 
baie située A 5 milles au Nord du lac Larochelle. Il existe pro-
bablement d'autres laves en coussinets au Sud-Ouest du lac Raymond. 
Il semble que ces laves se trouvent incluses dans la formation de 
quartzite et de phyllade. 

L'unité qui suit est une formation de fer 
qui est persistante, même si elle n'a que quelques dizianes de 
pieds d'épaisseur. D'une argilite bien feuilletée, prenant une 
teinte rougeâtre sous l'intempérisme et renfermant de minces feuil-
lets noirs A forte teneur en magnétite espacés d'un quart A un de-
mi-pouce, la roche passe graduellement A une roche siliceuse for-
tement magnétique, de couleur noir bleuâtre et A éclat métallique. 
Une mince bande de schiste pyritifère recouvre les roches inagneti-
ques. Ce schiste, qui prend une teinte brun rouille sous l'intem-
périsme, se voit très bien A distance. Près du lac Raymond, cette 
roche contient du grenat et une amphibole ferrugineuse. 

Les schistes, les schistes quartziques et 
les quartzites qui recouvrent ].a formation de fer sont semblables 
A ceux qui se trouvent en dessous. Une épaisseur (stratigraphi-
que) d'environ 1,000 pieds de ces roches sépare la formation de 
fer des roches volcaniques sus-jacentes au Sud-Est du lac Raymond. 
Il se peut, cependant, qu'il existe une faille de poussée A cet 
endroit. L'altération do couleur rouille, les schistes ardoisiers 
noirs et les phyllades se rencontrent fréquemment immédiatement en 
dessous des roches volcaniques. 

Une bande, d'une largeur variant de 2'r A 
+ milles et composée, en grand, partie, de; roches volcaniques, 
traverse la ragion du Nord nu ;lud. Les laves sont; Lrô s finement 
grenues et leur couleur vu du vert au noir. Elles sont soit mas- 



sives soit en forme de coussinets. Leur origine volcanique n'est 
pas évidente partout, particuliérement l ott elles sont fortement 
cisaillées ou encore aux endroits oû, comme dans la partie Est 
de la bande, elles ont été métamorphisées en amphibolites. On 
observe, au sein de la bande de laves, des lentilles de schistes 
noirs A biotite et chlorite, de schistes â grenat et de quartzi-
tes impurs noirs. Certaines des unités plus minces appartiennent 
peut-être â la formation volcanique. On ne sait pas, cependant, 
si les unités plus épaisses sont plus ou moins du même âge que 
les laves ou si leur présence dans la bande volcanique est due 
A une faille de poussée. On trouve des filons-couches de méta-
gabbro prés de la baie aux Feuilles, tandis que de la dolomie 
affleure pros de la limite Nord de la région. Encore dans ce cas, 
la présence de ces roches au sein des roches volcaniques est peut-
être due â une faille de poussée. L'épaisseur originelle de la 
formation volcanique ne peut-être déterminée en raison de la dé-
formation intense auquelle elle a été soumise. 

Certaines des roches qui se trouvent â l'Est 
immédiat de la bande volcanique recouvrent apparemment les roches 
volcaniques. Ce sont surtout des schistes â quartz et feldspath 
de couleur gris pâle. Quelques-unes contiennent de petites lentil-
les qui représentent peut-être ries cailloux déformés. On remarque 
aussi la présence assez fréquente d'un schiste A forte teneur en 
amphibole et carbonate à l'Est de la bande volcanique, pres de la 
baie aux Feuilles. Les surfaces altérées par l'imtempérisme sont 
alvéolées. Nous ne connaissons pas avec certitude l'origine de 
cette roche mais les petites lentilles qu'elle contient laissent 
croire qu'elle est fragmentaire. 

Les relations stratigraphiques entre le groupe 
de roches que nous venons de décrire et celles qu'on trouve plus 
A l'Est ne sont pas claires. 

Partie Est de la Rég.iorf 

Roches métasédimentaires 

açhistm 

On remarque, A l'Est de la bande de roches vol-
caniques décrites précédemment, une large bande de schistes â bio-
tite, muscovite, quartz et plagioclase, de couleur gris pâle et â 
grain variant de fin â moyen. La teneur en mica est relativement 
faible à plusieurs endroits. Quelques-uns des schistes contien-
nent du quartz en forme de sphéres ou de lentilles et des frag-
ments quartziques et feldspathiques pouvant atteindre 6 pouces de 
longueur, mais habituellement un demi â deux pouces. Les frag-
ments peuvent être abondants ou rares et ce sont probablement des 
cailloux déformées. 	certains endroits, on ne trouve que quelques 
minces couches ne contenant que peu de fragments, tandis qu'on 
peut voir ailleurs des zones de schistes conglomc:ratiques de plu-
sieurs centaines (te pieds de largeur. On trouve des schistes gre-
natiféres et A forte teneur en mica 11 quelques endroits au sein 
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des schistes ne contenant pas de grenat. Nous avons observé de 
la staurolite et des roches peut-etre chloritoades dans des schis-
tes â trois milles environ au Sud de la baie aux Feuilles et â un 
mille à l'Est de la bande volcanique. Il y a aussi du schiste gre-
natifbre interstratifié avec du quartzite sur la rive Sud de la 
baie. 

Les schistes qu'on trouve plus A l'Est ont 
une composition variable. Certains ont une faible teneur• en mica, 
mime si la biotite et la muscovite existent partout, et passent 
graduellement â des gneiss. La plupart des schistes ne contien-
nent pas de chlorite et ce minéral n'apparaît qu'en faible quan-
tité dans la plus grande partie des autres. Le grenat est assez 
commun. Nous avons observé de la staurolite à un mille â l'Ouest 
de la partie la plus large du lac Ballantyne, A 3 milles â l'Ouest 
de la baie sise dans la partie Nord-Ouest du lac Ballantyne et sur 
la rive Sud de la baie aux Feuilles, A un quart de mille A l'Ouest 
des affleurements de gneiss situés le plus A l'Ouest. On remarque 
de la cyanite et de la sillimanite A trois quarts de mille â l'Est 
de la dernière nommée des venues de staurolite. La sillimanite 
abonde dans les schistes près et au milieu des gneiss. Habituelle-
ment à grain très fin, elle se présente en agrégats nodulaires 
blancs d'un demi â un pouce de diamètre. On peut facilement dis-
tinguer les nodules qui apparaissent en relief sur la surface al-
térée des schistes. 

Marbre)  roches talc-silicatées 

Il existe du marbre A diopside et actinote 
au Nord du lac Ballantyne et aussi A l'Ouest d'un bassin d'amphi-
bolite prés de la longitude 69°15', A environ 5.milles au Sud de 
la baie aux Feuilles. Quelques-uns des cristaux de diopside ont 
jusqu'A 3 pieds de long. On trouve d'autres roches â diopside et 
actinote, dérivées de roches calcareuses, â quelques endroits dans 
la région, particulièrement près du contact entre les gneiss et 
les schistes. Le diopside, qui se distingue facilement par ses 
plans de séparation bien marqués, est surtout â gros grain et de 
couleur vert pâle. °A certains endroits, le diopside foncé est 
associé â la hornblende, l'épidote et le plagioclase; nous ne sa-
vons pas si cette roche est d'origine sédimentaire ou ignée. Une 
mince couche de marbre A olivine apparaît au contact inférieur 
d'une roche gabbroïque â augite et hypersthène â la limite Est de 
la région, près de la rive Sud de la baie aux Feuilles. 

Formation de fer 

La formation de fer apparaît â quelques 
milles au Nord-Est du lac Ballantyne, A la décharge du lac Ballan-
tyne et à environ six milles au Nord de ce dernier endroit. La 
roche, qui est bien stratifiée, est composée de quartz, d'amphi-
bole contenant du fera, de magnétite et, a plusieurs endroits, de 
grenat. La proportion de ces minéraux varie beaucoup; certaines 
roches sont constituées en grande partie de quartz, tandis que 
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d'autres sont fortement magnétiques et foncées. La formation est 
tellement plissée qu'il nous a été impossible de déterminer son 
épaisseur et son extension latérale. On voit aussi de la forma-
tion de fer â quelques endroits situés â quelques milles â l'Ouest 
du lac Ballantyne. La formation y semble mince et habituellement 
A faible teneur en magnétite. 

Gneiss 

Les gneiss sont pour une grande partie de com-
position granitique. Ils sont constitués essentiellement de mi-
crocline, quartz et plagioclase et renferment un peu de biotite 
et une quantité plus faible encore de muscovite. Les gneiss â 
teneur relativement élevée en mica sont aussi abondants. Les va-
riétés les plus riches en mica passent graduellement â des schis-
tes. Les schistes et le gneiss à mica, dont certains renferment 
du grenat, sont communs â 5 ou 10 milles au Nord-Ouest du lac 
Ballantyne aussi bien qu'à l'Est de ce lac. Viennent ensuite, 
par ordre d'abondance, des gneiss qui contiennent un peu de horn-
blende et de biotite et tràs peu, ou même pas du tout, de muscovi-
te. On en voit beaucoup â l'Est du lac Ballantyne et aussi au 
Sud de la baie aux Feuilles, près de la limite Est de la région. 
Iloexiste au Sud de la baie aux Feuilles, près de la longitude 
69'151 , une bande non différenciée contenant beaucoup d'amphiboli-
te, de roche à biotite et hornblende, de gneiss à forte teneur en 
hornblende passant graduellement â de l'amphibolite, et de gneiss 
â hornblende et â grenat. Sus-jacents â ces roches au Nord, on 
trouve des gneiss fortement grenatifères. Une grande partie de 
la roche contient environ 10 pour cent de grenat, tandis qu'une 
certaine partie en renferme beaucoup plus. On remarque â plusieurs 
endroits dans ces gneiss grenatifbres une roche foncée, constituée 
principalement de grenat, de biotite et de hornblende ou de n'im-
porte lequel de ces minéraux en groupe de deux. On remarque qu'en 
partie, elle se présente en traînées irrégulières et s'est formées 
par remplacement des gneiss à grenat. Il y a également des gneiss 
fortement grenatifères près de la limite Est de la région, â quel-
ques milles au Sud de la baie aux Feuilles. Ces gneiss, habituel-
lement â faible teneur en feldspath potassique mais â forte teneur 
en plagioclase, contiennent aussi de la hornblende, de la biotite, 
de l'hypersthène (dans quelques phases) et peu ou pas de muscovi-
te. 

Les gneiss â teneur relativement élevée en mica 
sont bien feuilletés. Ceux qui contiennent une bonne quantité dé 
minéraux autres que le quartz et le feldspath, spécialement ceux 
qui renferment beaucoup de grenat, sont habituellement bien ruba-
nés. 

Le rubanement fait voir qu'une bonne partie des 
gneiss sont d'origine sédimentaire et qu'ils étaient stratifiés 
originellement. La présence de couches de schistes métasddimen-
taires parmi les gneiss supporte cette hypothèse. Le rubanement 
dans les schistes est parallèle aux contacts avec les gneiss et 
au rubanement dans les gneiss. Il faut, cependant, souligner 
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qu'une grande partie des gneiss granitiques ne montrent qu'un pau-
vre rubanement et qu'ils sont dépourvus de bandes de schistes sur 
de grandes superficies. L'origine sédimentaire de ces gneiss est 
donc douteuse. 

Nous n'avons pas vu d'indice qui démontre-
rait avec certitude que les gneiss seraient d'origine.ignée et 
les roches ne représentent probablement pas des intrusions syntec-
toniques ou post-tectoniques: Aux quelques endroits oû l'origine 
a pu être déterminée, les gneiss granitiques qui se présentent en 
gros amas sont sous-jacents â des schistes métasédimentaires et â 
du marbre contenant beaucoup d'amphibolite. Ces dernières roches 
ressemblent beaucoup â celles de la "fosse" qui se trouvent plus 
A l'Ouest. Il est donc possible que certains des gneiss appar-
tiennent au "socle cristallin" sur lequel les•sédimen.ts de la 
"fosse" se sont déposés. 

Métagabbros, amphibolites, roches ultramafiaues_ 

Les filons-couches de gabbro et de diabase 
métamorphisés abondent parmi les schistes â l'Ouest de la bande 
volcanique. L'épaisseur des filons-couches varie de quelques 
pieds â plus de 4,500 pieds et, dans certains cas, elle varie con-
sidérablement sur de courtes distances. Ces roches ont été méta-
morphisées jusqu'au facies (métamorphique) du schiste vert. Le 
cisaillement a été modéré ou négligeable â plusieurs endroits et 
la texture originelle a été partiellement préservée. Les roches 
sont formées surtout d'albite, de clinozo!site, de chlorite et 
d'actinote ou de hornblende et contiennent aussi un peu de quartz, 
de magnétite titanifére, de leucoxbne et de biotite. Certains 
des filons-couches qui se sont introduits dans les phyllades do-
lomitiques près de la limite Ouest de la région, â la latitude 
580371 , sont fortement carbonatés. Ils sont constitués de chlo-
rite, d'albite, de quartz, de carbonate et d'une faible quantité 
de muscovite et, peut-être, de rutile. Prés du même endroit, un 
gabbro porphyrique et fortement feldspathique est assez commun. 
Cette roche ne forme habituellement qu'une partie des filons-cou-
ches dans lesquels elle se trouve. On peut voir du gabbro tache-
té au sein de la bande volcanique. Il se présente, dans certains 
cas, en couches minces très étendues. La roche se distingue par 
des taches pales de plagioclase et de clinozolte, d'une longueur 
variant de 1/2 à 4 pouces. 

Les roches de composition basaltique qui 
se trouvent â l'Est de la bande volcanique ont été métamorphisées 
jusqu'au facies (métamorphique) de l'amphibolite,, Ce sont prin-
cipalement des roches schisteuses de couleur allant du vert foncé 
au noir, â grain fin ou moyen)  composées de hornblende, d'une 
quantité moindre dé plagioclase et d'un peu d'épidote et de quartz. 
`A l'origine, ces roches étaient probablement des filons-couches 
de gabbro et des coulées basaltiques semblables â ceux qu'on trou-
ve plus â l'Ouest. 
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Une petite quantité de roche â forte teneur en 
hornblende contient beaucoup de carbonate et de quartz. Ce der-
nier minéral peut se nrésenter en lentilles, ce qui confère un 
aspect fragmentaire â la roche. Cette roche se présente, en par-
tie, au sein des schistes conglomératique. Son origine est dou-
teuse. Elle peut provenir d'un gabbro carbonaté, d'une roche sé-
dimentaire calcareuse ou d'un conglomérat ou agglomérat volcani-
que. 

Il y a quelques roches gabbro/ques prés de la 
limite Est de la région, â quelques milles au Sud de la baie aux 
Feuilles. Ces roches sont constituées d'hypersthne, d'augite et, 
généralement, de petites quantités de plagioclase, de biotite et 
de hornblende. Cette dernière est rare dans certaines roches, 
abondante dans d'autres. Nous ne connaissons pas les'relations 
qui peuvent exister entre les roches gabbro!ques et les amphibo-
lites. Les premières ont peut-être remplacé les amphibolites 
dans une région plus fortement métamorphisée. 

Les roches ultramafiques prennent habituellement 
une teinte rouge brunâtre sous l'intemperisme et elles sont, en 
majorité, magnétiques. Elles sont formées de serpentine, de chlo-
rite, d'amphibole incolore (en coupe mince), de magnétite et d'un 
peu de carbonate. Dans la partie Ouest de la région, elles sont 
aphanitiques et de couleur verte en cassure fraîche. Dans les 
parties centrale et Ouest de la région, l'amphibole est â grain 
plus gros et peut apparaître sous forme de fines aiguilles et elle 
est habituellement de couleur gris bleuâtre en cassure fraîche. 
Il y a du pyroxène dans les roches ultramafiques qui se trouvent 
â environ 10 milles au Nord-Nord-Est du lac Baliantyne. Les ro-
ches ultramafiques apparaissent en bandes ou en lentilles dans 
les deux filons-couches très épais qu'on peut voir près du lac 
Larochelle. Elles se sont peut-être formées par différenciation 
au sein des filons-couches. Les roches ultramafiques constituent 
aussi une bonne partie d'un filon-couche, de quelques centaines 
de pieds d'épaisseur, qui se trouve prés de la limite Ouest de la 
bande volcanique, dans la partie Sud de la région. Il s'est pro-
duit de la différenciation â cet endroit, mais la composition mo-
yenne du filon-couche est beaucoup plus mafique que celle des au-
tres filons-couches de la région. Les roches ultramafiques se 
présentent en lentilles dans la bande volcanique au Nord de la 
baie aux Feuilles et elles se trouvent mêlées â des amphibolites 
au Sud-Ouest et au Nord-Nord-Est du lac Ballantyne. On trouve 
quelques affleurements de roches ultramafiques au sein des gneiss 
granitiques près de la rive Nord-Ouest de ce même lac. Ils for-
ment peut-être des gousses lenticulaires de quelques dizaines de 
pieds de longueur. 

La plupart des roches ignées basiques métamor-
phisées, sinon toutes, se sont introduites avant la principale 
période de plissement. Une certaine partie du métagabbro est 
peut-être du même âge que les roches volcaniques. 
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Pegmatite  

Il y a des dykes de pegmatite dans le tiers 
Est de la région et ils abondent au Nord-Est du lac Ballantyne et 
sur la rive Sud de la baie aux Feuilles. Leur largeur dépasse ra-
rement 200 pieds. On peut voir un amas spectaculaire de pegmatite, 
qui se projette dans toutes les directions, â deux milles au Sud 
de la baie aux Feuilles, près de la latitude 69°08'. Cet amas 
affleure sur une grande superficie, mais il n'est peut-être pas 
très épais si l'on considère que son pendage est probablement peu 
prononcé. La pegmatite est blanche ou rose. Elle est composée 
de quartz, de microcline, de plagioclase et de faibles quantités 
de biotite, muscovite, tourmaline et grenat. Les dykes de pegma-
tite recoupent toutes les roches métamorphisées de la région. 
Ils sont probablement â peu près contemporains A la période de dé-
formation et de métamorphisme. 

Diabase fraîche 

Un dyke étroit de diabase presque fraîche 
recoupe les gneiss sur une île dans la partie Nord de la baie aux 
Feuilles, pres de la longitude 69°25'. Son orientation est 
N.60°W.. La roche est formée de plagioclase, d'augite, de faibles 
quantités de minéraux opaques et de minéraux d'altération micacés, 
de couleur verte et brune. Le plagioclase est zoné. Les plus 
gros cristaux affichent des zones oscillatoires bien marquées, et 
le noyau de certains a été remplacé par un agrégat vert. L'âge 
de la diabase n'est pas connu, mais cette roche est postérieure 
A la période de métamorphisme. 

TECTONIQUE 

Les roches métamorphisées de la région se 
présentent toutes en plis serrés. Les plans axiaux des plis sont 
communément orientés un peu â l'Est du Sud, tandis que leurs pen-
dages sont prononcés vers l'Est. `A l'Oues de la bande volcani-
que, les plis sont essentiellement de gros plis d'entraînement. 
Ils sont dextres, c'est-â-dire qu'ils affectent la forme d'un "Z", 
et tous les plis majeurs plongent vers le Sud-Est. L'axe de plon-
gée dans la bande volcanique est aussi vers le Sud-Est. Nous n'a-
vons observé que quelques plis â cet endroit et presque tous les 
sommets des coussinets qui ont été déterminés font face â l'Est. 
Les coussinets sont, cependant, tellement déformés â un grand nom-
bre d'endroits qu'il est impossible d'en déterminer les sommets, 
et il peut exister de nombreux plis serrés. On voit de très nom-
breux petits plis plongeant vers le Sud-Est dans le schiste mica-
cé â l'Est de la bande volcanique. Ces plis masquent la structu-
re principale et nous n'avons pu déceler la présence que d'un 
seul gros anticlinal et d'un seul synclinal important a l'Est des 
lacs Bleichert et Butt. La structure dans les gneiss est tris 
complexe et peu connue. Le plongeaient des plis est, A certains 
endroits, très prononcé; il est soit vers le Nord-Ouest soit vers 
le Sud-Est, et les dômes et ].es bassins sont nombreux. 



Les failles longitudinales sont peut-être assez 
fréquentes dans la région, mais nous ne pouvons pas prouver leur 
existence. Il existe certainement une importante faille inverse, 
A pendage prononcé, dans la région de Freneuse (Sauvé, 1956) sise 
au Sud de la région sous étude. Cette faille se prolonge peut-
être vers le Nord â travers la vallée des lacs Céline et Larochel-
le. Les roches volcaniques sont, en grande partie, fortement ci-
saillées et il peut s'y trouver des failles longitudinales. Il 
est possible que certaines des grosses lentilles sédimentaires 
n'étaient pas originellement intercalées dans les roches volcani-
ques, mais qu'elles y ont été transportées par des déplacements 
engendrés par des failles. On peut voir sur les photographies 
aériennes une ligne distincte qui indique la présence d'une faille 
transverse qui se prolonge vers le Nord-Nord-Est â partir du lac 
Bleichert. Elle a un pendage prononcé et sa direction est N.200E. 
environ. Les schistes micacés au voisinage de la faille sont in-
curvés pour former un large pli en forme de "S" plongeant d'envi-
ron 60°  en direction ,N.20 E. Par contraste, tous les plis dans 
les schistes qui se trouvent â une certaine distance de la faille 
ont un faible pendage vers le Sud-Est. Les photographies aérien-
nes de la bande volcanique au Nord de la baie aux Feuilles révè-
lent la présence de deux séries de failles transverses â très fai-
ble déplacement. La direction des failles est environ N.40°E. et 
N.30°W. Certaines des failles orientées au Sud-Est sont décro-
chées vers la gauche. Le seul dyke de diabase fraîche que nous 
ayons vu dans la région a aussi une direction N.30°W., de sorte 
qu'il est possible que son orientation ait été contrôlée par un 
plan de faille. 

. 
GEOLOGIE APPLIOUEE 

Fer 

On trouve de la formation de fer â faible dis-
tance h l'Ouest de la bande volcanique et au Nord et au Nord-Est 
du lac Ballantyne. 

Au premier endroit, la formation a quelques di-
zaines de pieds d'épaisseur et certaines parties sont fortement 
magnétiques et â grain fin. Son pendage est vers l'Est; il est 
d'environ 65°  dans la partie Sud de la région et de 40° A 50°  près 
de la baie aux Feuilles. L'extrémité Nord du lac Larochelle peut 
présenter un intérêt particulier du fait que le plissement y a 
peut-être rendu la formation plus épaisse. 

La formation près du lac Ballantyne est â grain 
plus grossier. Elle semble aussi âtre assez mince, mais elle est, 
par endroits, plus épaisse du fait d'un plissement très complexe. 
Nous croyons qu'il serait intéressant d'étudier avec plus de soin 
la formation près des charnières des plis. 
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Sable  et  Gravier 

Les eskers, qu'on trouve dans diverses par-
ties de la région, sont des sources de sable et de gravier qui 
pourront devenir importantes quand les gisements 4e fer du terri-
toire seront exploités. Le plus gros esker se trouve dans la par-
tie Nord-Est de la région, s'étendant de 4 â 10 milles au Sud de 
la baie aux Feuilles. 
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